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En travaillant sur une description sommaire du manuscrit arménien 
Liban, Bzoummär, Bibliothèque du Couvent de Bzommar, 1073 I v 301] 
pour la fondation The Hill Museum Manuscript Library?, j'aperçus la 
présence d'un folio en parchemin en écriture onciale arménienne, utilisé 
comme couverture d'un manuscrit plus récent, en papier. Comme mes 
efforts à identifier le texte sont restés sans succès, j’ai décidé de publier la 
partie lisible du fragment en espérant trouver un lecteur érudit qui saura 
reconnaître le texte. 

Le texte est écrit en deux colonnes, dans une écriture onciale, légère- 
ment inclinée à droite, que l’on peut dater de X°-XI° siècles. La consul- 
tation de l’album paléographique de Stone-Kouymjian-Lehmann nous 
permet de rapprocher son écriture avec celle du manuscrit Erevan, Mate- 
nadaran 988, de l’an 10465, aussi bien qu'avec le ms. Erevan, Matenada- 
ran 1958, traditionnellement daté du X° siècle‘. 


1 Je remercie D. Kouymjian, A. Suciu, A. Lyavdansky, T. Chronz, Th. Daiber, B. Lou- 
rié et D. Makarov pour leurs remarques et suggestions. 

2 La description est désormais disponible en ligne : http://www.vhmml.us/research2014/ 
catalog/detail.asp?MSID=130243; quelques images du manuscrit sont consultables à l’adresse : 
http://cdm.csbsju.edu/cdm/search/collection/HMMLMicrofi/searchterm/BzZNc%2000301/ 

3 M.E. STONE, D. KOUYMJIAN, H. LEHMANN, Album of Armenian Paleography. Aarhus, 
2002, pl. 23, cf. aussi ‘Chronological Table of Alphabets’, p. 514-515 (no. 23). Pour une 
description sommaire du ms. cf. O. EGANYAN, A. ZEYT'UNYAN, F. ANT'ABYAN, 8nugul/ 
a de U mmngh mufu U uunblunpu puh, t. iB Erevan, 1965, col. 452-453. 

4 Cf. ME. STONE, D. KOUYMIIAN, H. LEHMANN, Album of Armenian Paleography. 
Aarhus, 2002, p. 46, ill. 12 ; cf. aussi O. EGANYAN, A. ZEYT‘UNYAN, F. ANT'ABYAN, Sn 
àbnunpny Üusunyh ah U unbb unyu puh ji, t; 1; Erevan, 1965, col. 683 ; pour une des- 
cription plus complète cf. G. TER-VARDANEAN (ed.), U mp dnLdul Guybpti èbnugpug 
U'usuny mlhinuuh U'unnkhunp pub}. T. 6. QEnughpp 1801-2100. Erevan, 2012, col. 683-718. 
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Pour être attaché au manuscrit plus récent comme couverture, le folio 
ancien a été tourné à gauche, plié en deux et retaillé, ce qui a emporté la 
partie supérieure du folio et un tiers d’une colonne du texte. La reliure 
doit avoir été confectionnée autour de l’année 1637, la date supposée du 
manuscrit principal. Les dimensions actuels sont les mêmes que celles du 
manuscrit récent — 150 x 110 mm. Ce qui concerne la partie ancienne, 
seule la largeur de la colonne est hors doute — 85 mm ; la hauteur de la 
colonne doit avoir été au moins 220 mm et contenir au moins 25 lignes. 
La partie du folio qui s’est trouvée à l’extérieur du manuscrit récent est 
actuellement très usée et le texte reste à peine lisible ; ce que j’ai pu lire 
se trouve dans la partie intérieure du folio-couverture. 

Le fragment contient une partie d’un discours prononcé de la première 
personne, formulant un idéal religieux. Rien ne semble trahir le caractère 
expressément chrétien du fragment : si on parle de la confession de Dieu 
(col. b, 1. 4-5), ce n’est pas le Christ qui est mentionné, mais Dieu 
(uumnuumè) tout court. Je n’ai pas reconnu de citation ou allusion biblique. 
Pourrait-il s’agir d’un texte ascétique de la teneur mystique d’Isaac le 
Syrien ou même d’une portion d’un traité philosophique ? 

Plus bas on trouvera la transcription de la partie lisible du fragment 
qui correspond à la face du folio se trouvant actuellement à l’intérieur de 
la couverture. J’ai tenté une traduction française (bien schématique) du 
texte de la colonne b, tandis que la colonne q — malgré les bouts de mots 
et de phrases qu’on peut y distinguer — me reste peu clair dans sa tota- 
lité. 

Parmi les particularités phonétiques du fragment on notera l’absence 
de / après les voyelles finales des formes de génitif (munu pn), 
1. 18 ; dupühn(), 1. 19) ; emploi de £ pour f (dans npu, col. a, 1. 6, 
16, col. b, 1. 1, 17) et de „u au lieu de q dans gum: hh (l. 17-18 
ququnif0(i)hhh). Le diphtongue [au] est rendu par -ui- (cf. fumiuby, 
col. b, 1. 24). 

On remarquera l’emploi constant d’abréviations notées à l’aide d’un 
trait ; ainsi dans la colonne b : 1. 5 u(uuwnèdn), 1. 8-9 pnppn phu), 1. 9 
¿mnj [Ob( uk), 1. 12 pu(uunuw)d, L 15 pabuinpnrfd(r)h(h), 1. 17-18 
yuyu ni [AD flah, 1. 22-23 Luplun np [J (kud)p, 1. 24 u(ummèn). 

Le signe de ponctuation le plus présent dans le fragment est le point 
qui est à mi-hauteur de la ligne ; une fois (col. b, fin de la 1. 15) nous 
trouvons une sorte de point-virgule : le point posé sur la ligne, la virgule 
se trouvant en haut et un peu plus à droite (.”). 
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face intérieure 


colonne a 


[manque au moins une ligne] 


N [...] gig E qnpuada[...] À br as np pub h UT. p| hacha. gh h 
4 [...]u hul jojo h IL. Juki dun) lu SIE.. El ng [bu] npujhu (sic) 
AL. hu. mjang | jangan vs] Ju la . bi wub} al [...p]upunp bb} n 
10E... b] EL qu pur ni] [ses uJunphh yujunn6 [up] E... prb taj lisse 
Mess Lol 14[...]. wub} mug SIT au sel [unun fuir) bp NDA gk n] 
pubu (sic) npp juli ? sel Lu pljurki pk 6m [OM bun ss] ng dmdhh 
luna Ngah) gehi juruh mylnphi 20] [55 4 Jujunnlwnmbuh. 21] [... qu] jh 
dunjubuh h bnp A. pbu. be gih 221 [agung] ña hl dh A [...] saa f 
pupeny) [nn 


colonne b 


[manque au moins une ligne] 

Il ml. npujku (sic) ng gh b[ 0] Eft 2] my] np npp h puhul Eb. br f 
| h PRIT Ie] gd pipulugnjt 4 [ipun u. [unumn]ubh nm] 5] u(unnidn). EL ng 
dhunnpb ni] Juju 6] np pub mn luju mupuh L?! bb. EL mn uga) 
8 qhu punjung dh pnppn phlu) bih fð kC uh)h ng bumbpl Opkgh ki Op. 
bi H h dh ng) jundpnjuh diyu |. 12) ki apake Ju(mnnu)ò uji njn. B [... 
dé JM kh mju JuJuguh[ un "l gka EE abu. | 6 sh ng 
ps Tad mburu) 17] npujku (sic) hufjngutky "I Nr A AA 
munu pr mpun L ms [uu 7 u [ili pli puntu ns fili 

pmu poly) | ñupñln(J) be wojuapêh pi” Ny. jha pi ph puntu. © ng pig 
tu pipljuu p filiu sma ju Lun ua ana [Abu u fii pku 
dangdan y pi 22 Gage ng miki yi Lup” unpa (und) piy þu pi pkui 
241 kr pig m(umntràën)| [umub]. [bun] 


TRADUCTION. 


colonne a 


EA 


3 leg. qqun fè hhi 
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colonne b 


[...] car je ne sais pas s’il y a d’autres personnes qui parlent et se 
trouvent dans une grande et horrible calamité, en confessant Dieu, mais ne 
lui permettant pas même franchir le seuil. Il est mieux pour moi le désir 
ardent de l’expérience ; je ne supporte pas d’être forcé ni d’être poussé de 
l’intérieur vers la foule, et comme Dieu [...] à cause de cela arrivant à la 
violence, car rien ne compte autant comme le fait de poser une limite à la 
sensation, d’être pauvre envers la chair et envers le monde, de tourner vers 
moi-même, de ne pas m’approcher de ce qui appartient à l’homme, de ne 
pas parler à moi-même et à Dieu à cause de chaque besoin, en étant [...] 


